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24 heures sport transports

O
n n’arrête pas le progrès !
Après le vélo électrique qui
vous fait le pied léger
quand vous pédalez, voilà
le remonte-pente qui mé-

nage vos mollets. Mardi prochain, au
Conseil de Paris, à l’occasion du vote
sur le plan vélo de la mairie de Paris,
Denis Baupin, l’adjoint (Verts) chargé
du développement durable, va dé-
poser un vœu proposant l’installa-
tion d’une espèce de « téléphérique »
pour bicyclettes. Une nouvelle lubie
des écolos parisiens ? « Ce système
existe déjà depuis 1993 dans la ville
de Trondheim, en Norvège, et il
marche très bien : 4 500 abonnés
l’utilisent », fait valoir Denis Baupin.
Le système est simple : il s’agit d’un
mini-tapis roulant intégré dans le
trottoir. Le cycliste juché sur son vélo
pose lepieddroit sur le tapis.Une fois
le courant enclenché, le paresseux,
tracté par un câble, arrive en haut de
la côte… sans le moindre effort. A
une vitesse moyenne comprise entre
5,5 et 7,2 km/h. Fini la galère des
pentes remontées à bout de souffle,
la chemise trempée par la transpira-
tion. Coût d’un remonte-pente pour
200 m de trottoirs : 400 000 €.
Le système a été breveté par une
entreprise française, Skirail, qui tra-
vaille déjà sur plusieurs projets d’im-
plantation. « Nous avons été sollicités
par les villes de Genève et de Lyon »,
énumère Gilles Kraan, le directeur de
Skirail. L’entreprise connaît déjà bien
la topographie parisienne puisqu’elle
s’est chargée de réparer les funicu-
laires de Montmartre pour la RATP.

Pour convaincre de nouvelles villes,
Skirail sera présent la semaine pro-
chaine porte de Versailles (XVe) au
Salon des transports publics.

« Ce remonte-pente pourrait être ins-
tallé avenue Gambetta, entre la place
Métivier et la place Martin-Nadaud
pour permettre aux cyclistes de
grimper en haut du XXe plus facile-
ment », imagine Denis Baupin. « Cela
pourrait aussi résoudre la question
de la disponibilité des Vélib’ dans les
stations situées sur les hauteurs de
l’arrondissement », renchérit l’élu.
La proposition de l’élu vert a déjà
séduit ses collègues du XXe arrondis-
sement qui ont voté sa proposition à
l’unanimité (moins une abstention)
lors du conseil d’arrondissement. Le
projet convraincra-t-il les élus pari-
siens mardi prochain ? L’adjointe
chargée des transports, Annick Le-
petit, semble quelque peu perplexe.
« Nous proposons un coup de pouce
pour l’achat de vélos électriques.
600 Parisiens en ont déjà profité. Au
moins, avec un vélo électrique on
peut remonter toutes les pentes à
Paris. Pas seulement celle de l’avenue
Gambetta », note l’élue socialiste.

MARIE-ANNE GAIRAUD

XXe

Bientôtdesremonte-pentes
électriquespourvélos ?

Fini les efforts. Il suffit de poser le pied sur un mini-tapis roulant intégré
dans le trottoir et hop, on arrive en haut de la côte. (DR.)

D ’abord un nuage gris volant au-
dessus de la rue Saint-Ho-
noré (VIIIe). « Et tout d’un coup,

de mon bureau, j’ai vu ce gigantesque
essaim d’abeilles s’agglutiner sur mes
vitrines. C’était très impressionnant.
J’ai tout de suite pensé aux Oiseaux
d’Hitchcock », raconte, encore surpris,
Pascal Dubois, propriétaire de la ga-
lerie Colette Dubois, spécialisée dans
l’art figuratif.
A 14 h 15, hier, sa galerie d’art a tout
bonnement été prise d’assaut par une
colonie de plusieurs milliers
d’abeilles. Les pompiers venus sur
place n’ont rien pu faire, ayant inter-
diction d’exterminer les abeilles. C’est
unapiculteurparisienquiaétéappelé
à la rescousse pour prendre en main
cette colonie de 20 000 à 25 000
insectes.

Elles pourraient venir des ruches
de l’Opéra Garnier

« Le phénomène est assez classique
en mai et juin, souligne Simon-Pierre
Delorme, apiculteur dans le XIVe ar-
rondissement. Lorsqu‘une colonie
grandit et se sentunpeuà l’étroit dans
une ruche, la moitié part avec la vieille
reine en quête d’un nouvel habitat.
Les abeilles se collent alors quelque

part en attendant de trouver un lieu
d’accueil idéal. »
Selon le spécialiste, ces abeilles peu-
vent venir d’un rayon de 2 km, des
ruches de l’Opéra Garnier ? Du
Grand Palais ? « Ou de n’importe

quelle ruche restée encore in-
connue », indique l’apiculteur qui se
veut aussi rassurant : « Pas d’inquié-
tudes, ces abeilles ne sont absolu-
ment pas agressives. »
Hier soir, Pascal Dubois attendait la

tombée de la nuit pour que les
abeilles évacuent enfin sa galerie.
L’apiculteur, lui, se réjouissait
d’adopter ces abeilles. Elles devraient
désormais poursuivre leur vie pari-
sienne rive gauche. E.L.M.

VIIIe

Unegaleried’artprised’assaut
parunessaimd’abeilles

RUE SAINT-HONORÉ (VIIIe), HIER. Un apiculteur (en bleu) a été appelé en renfort pour s’occuper des 20 000 à 25 000 abeilles
qui se sont agglutinées sur la vitrine d’une galerie d’art figuratif. (AFP/DAVID FRITZ.)

Quatrehommescasquésetpuissam-
mentarmésont investi hiermatin, peu
après 11 heures, une petite bijouterie
de quartier, Mill’Or, au 103, rue du
Faubourg-du-Temple (XIe). Le qua-
tuor a aspergé les gérants de gaz lacry-
mogène,avantdepiller littéralement la
boutique, raflant lesbijouxqui se trou-
vaient dans les vitrines et les présen-
toirs pour les fourrer dans des sacs.
Aprèsavoir faitmainbassesur lebutin,
le gang a pris la fuite sur des scooters
de grosse cylindrée qui les attendaient
danslarue, laissant leursvictimessous
le choc. Le deuxième district de police
judiciaire (DPJ) est saisi de l’affaire.
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XIe

Une bijouterie pillée
par un gang

En planque près d’un distributeur des
Batignolles(XVIIe),quatrehommesat-
tendaient leur proie… Et leur choix
s’est porté sur un officier de police en
civil, qui venait de retirer de l’argent
avant de prendre son service au com-
missariatde l’arrondissement !Discrè-
tement, le quatuor emboîte le pas du
policier, puis l’un d’eux se détache du
groupe et menace le fonctionnaire
d’un couteau, mais ce dernier parvient
à le faire tomber à terre. L’un de ses
complicesarriveimmédiatementpour
luiprêtermain-forteetcettefois,c’est le
policier qui se retrouve au sol, criant et
se débattant pour mettre en fuite ses
agresseurs, qui prennent finalement
leurs jambes à leur cou. Quelques mi-
nutesplustard, le tempsquelepolicier
appelle des renforts, l’un des agres-
seurs, un jeune de 18 ans originaire de
Stains (93), est interpellé. Jugéencom-
parutionimmédiatehier,à l’issuedesa
garde à vue, il a été condamné à
sixmoisdeprisonavecsursis.

XVIIe

Ils agressent
un policier en civil

Elles ne sont programmées qu’en
2012,mais les élus de droite se prépa-
rent déjà pour les prochaines législa-
tives. Avec le redécoupage électoral, le
paysage parisien est bouleversé. A
l’Ouest, Françoise de Panafieu et Ber-
nard Debré sont engagés dans une
lutte fratricide pour être le député
d’une nouvelle circonscription à
chevalsur leurs fiefsrespectifs.
Dans lecentredeParis,c’estPierreLel-
louche qui fait son apparition. Député
sur les VIIIe et IXe arrondissements, le
secrétaired’Etataétévulorsd’unebro-
cante aux côtés du maire du Ier, Jean-
FrançoisLegaret.Hier, ila tenuaveclui
une conférence de presse sur l’épi-
neuse rénovation des Halles. Comme
lorsdesprochaineslégislatives, lesIeret
IIe arrondissements seront rattachés
aux VIIIe et IXe. Pierre Lellouche com-
mencedoncà faire campagne. Il inter-
viendrasur lesujet lundiauConseilde
Paris lorsque le permis de démolir du
jardinseraprésentéauxélus.
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Pierre Lellouche
en repérage sur le Ier

Il pourrait être installé
avenue Gambetta,
entre la place Métivier
et la place Martin-Nadaud
DENIS BAUPIN, ADJOINT AU MAIRE (VERTS)
CHARGÉ DU DÉVELOPPEMENT DURABLE


